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rent intacts. Rome aime à garder les institutions qui ont 
laissé leur empreinte sur son passé. El'e les renouvelle ou les 
transforme au liesoin, mais sans les détruire. C’est là une mani­
festation de sa stabilité, qui se concilie parfaitement avec une 
sage évolution disciplinaire.

Beaucoup est fait pour rendre l’expédition des affaires et 
l’administration île la justice moins onéreuses. C’est ainsi que 
l'intervention obligatoire, pour certaines affaires, des agents 
que l’on appelait expéditionnaires apostoliques vient à cesser; 
les honoraires des avocats et des agents sont réglés et rame­
nés à une mesure très modérée ; l’intervention des avocats dans 
les causes est laissée libre aux parties qui, si elles le veulent, 
peuvent se passer de leur concours ; un conseil de discipline 
est établi pour les avocats que s’occupent de la défense des 
pauvres.

Outre le, gratuité pour les pauvres, des réductions de taxes 
sont accordées aux parties peu fortunées. Toutes ces mesures, 
ou sont fout à fait nouvelle», comme la motivation des senten­
ces, la discussion orale, etc., ou rendent plus méthodique ce 
qui se pratiquait déjà partiellement.

Dana l’ensemble, la nouvelle constitution fournira au droit 
canonique codifié deL ,-ganes puissants et d’une action expé­
ditive et facile. (Semaine relig. de Cambrai.)
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LA RÉCIPROCITÉ LITTÉRAIRE AVEC LES ÉTATS-UNIS
Extrait d’une lettre reçue des Etats-Unis :

« Vos éditeurs canadiens-français me paraissent peu entre­
prenants. Ils publient beaucoup de livres de valeur ; mais per­
sonne à peu près des Etats-Unis n’en entend seulement parler. 
Vos grandes maisons de librairie devraient envoyer des exem­
plaires des livres quelles publient à des publications comme 
1’Ecclesiastical Review, le Catholic World Magazine, la Ca­
tholic Fortnightly Review, etc. Les éditeurs de France, d’An­
gleterre, d’Allemagne, etc., ne manquent pas de le faire; tandis 
que nos voisins immédiats du Nord ne le foui là peu près 
jamais. »

Ce reproche du correspondant américain est très fondé, et il 
serait certainement à souhaiter que le public catholique des


